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i eutrer dans le cadre général pom déter · 1 fi\ .. , ce Put Rn Iace cle la. prise du. pou- 1 non pas dans cf: sens qu'il doit lui mêrne 
! miner sa tactique. Crise <lt' régit11f:.; t111111i.~ · vor. i.1ct.l' le prolétaria; toutes les autres I entrer Jans telle ou telle coalition frnpé .. 
'! Iestations évidentes de décomposition pro- visées de la révolution ne sont 11 ue se-. rialiste, mais en tâchant de désarçonner 
gressive du capitalisme français sans qu'il condaires. sa propre bourgeoisie affaiblie, par une 

. Lorsqu'on envisage superflctellement la I soit· encore possible <le déterminer de 5) Pendant la période de guerre civile guerre, par exemple, et de s'emparer du 
~1~müt~,n ~n France, il semble que l'heure\ faç~D: certaine les phases de cette décom- et d: c~nsoli,datio~ inti!Ile !a t,3:ctique du s~s~è~e de la production, r,uiné pa~ l'i~­ 
~oi,_t Iointaine ou 1~ prolétariat de ce pays position, prolétariat .r~v~lut10nnaire, a ~ égard d~s pena~isme de quelque hypotèque qu'il soit 
1e~c,e~d:~ . dans 1 arène révolutionnaire., Interprétant les faits en plein. accord ~tats unpenahste?. de_ 1 ext~rieur do~t greve. 
La .:s~b~hte,_app~rente de notre appareil avec la IIIème Internationale et les déci- etre celle de la_ ~efensrv~ .. Ici encore ~l C'est sur ces principes essentiels que 
politique, 1 inertie de notre classe ou- sions qui vont être prises, le Parti Corn- faut 9.ue la P,011t~que ext~rieure de la, re,- la 3ème Internationale aura à fonder sa 
vr~èr.e devant le~ grands problèmes de la muniste Français saura s'élever à la hau- volution P1:ole_tanenn~ soit subordonnee a tactique. Le pas franchi par la révolu­ 
crise mondiale etonn~nt un peu nos ca- teur de sa tâche révolutionnaire et agir son but principal q_u~ est le renverse- tien russe a donné au prolétariat interna­ 
;1:al'll_des étrangers q~i connaissent notre pour dénouer la crise dans le sens des ment de 1~ bourgemsie.. . . tiohal comme instruction our la lutte et 
hist~u·e, .~t ~es questtons se pressent sur intérêts du prolétariat universel. 6) ~es ~ache~ procharn:s du prolétariat comme orientation morale Bien plus qu'une 
lems lè\l_es. ~t1_;Ues so:nt donc les causes , mondi3:l s e?sm".e!it de la tout naturelle- douzaine de programmes élaborés avant 
de cette inertie? La situation en France F' . .LORI01. ment: il doit utiliser dans ses vues les t , 1 
E:ra~t-elle meilleure qu'on ne le croit antagonismes existants entre divers grou- e apres a guerre. 
~en~r3:lemen~? Les sentiments qui ont - --~~-<:r.~·- pements de puissances impérialistes mais 
inspire les révolutions passées et la Corn- 
:r:nu!1e de Paris seraient-tls à ce point 

1 

. 
Pt~~nts da~s les m3:sses travailleuses Les enseignements 
qu 11 faudrait renoncer a les voir renaître? ...1 1 • 1 t· 
Sinon quelles perspectives révolutionnai-! ne a revo U 100 fUSS.e. 
res s'ouvrent pour demain et quels sont ---·- 
1P,S symptômes qui font prévoir l'échéance ' 
des mouvements futurs? Quelqu'un qui se serait proposé d'ex-\ 

C'rst l'œuvre du Parti Communiste primer e:1 que~ques mots l'ess=nce- de ce .. 
Frarr-ais, 110\lt l'orgarnsarion s'achève. de C!J,1C lu r~volnt10!1 q~sse a. apporte a~ pro- Lorsqu'il ·y a un un slégeait le Illome I ne savent que faire le leurs énormes 
tu.ire la vaste et minutieuse enquôte qui létariat mternat10nail. co1rn~e connaissan- Congrès de l'Internationale Communiste, 1 stocks de marchandises. L'autre moitié 
permettra. de répondre avec précision à c.es · notw?lle~ devrait ar~eter SO!) atte~- il .semblait que le capitalis~e était à la souffre d'une sous-production et manque 
c~s question~ et d'apporter ~ l'Interna- tien particulièrement sut les points sui- ~~ille .de se relever des . ruines acc\11:1ll;- de tout. Le régime ca.pitali~te ne 'fournit 
t1?n~le les cléments d'une étude plus vants. . , . . . . . tees pur laA guerre mondtale: En ver~te, a~cun moyen ,de remédier a cet antago­ 
générale. Il ne peut s agir ici que de 1) La prerniere période de la r~~ohit1011 l.es. sympt?.mes ~e la, cri~e prochaine rusme. L'excédent des moyens de pro­ 
formuler dans. leurs grandes lignes quel- russ~ du Gouvernement d~ coa~~t1on, ~e étaient déjà presents,, ~a1~ seulement\ duction exiJtant dans les Etats riches ne 
ques. obse.rvat10n~ susceptibles d'éclairer la dictature de Ker~nsky JU~qu a la die- dans le~ pays l~s plus éloignés= dans ces I peut pas etre transféré dans les Etats 
le ,de bat. Ce qui est indiscutable, c'est t3:~ure. ~e~ . bolcheviks, repete ~e qui a pays memes 9.tu sont sortis raffermis de I pauvres,. puisque ces dernier.s n'ont pas 
qu en France, comme ailleurs, plus même deJà ete fait lors de la révolution russe la B.u~rre um~erselle-.~u .Japon. et _en i d'équivalent. 
qll:r ~ans be~ucoup de pays, il y a crise, de 1005-06 sous. une forme plus pr~- Amérique. Mais. ce, capita!1sn~e s1. bien I Mais. qu'est donc devenu le remède 
cnse a son début, mais d'autant plus grave tonde; pl~s consciente et plus haute; de· orgamse oppo~8:it a la crise imminente I capitaliste, le crédit'? N'est-il pas pos­ 
que ses ca~ses ont cheminé lentement sorma1s. il n'y aura plus de révolution une grande re.s1st~nc~. ~n. Europe au sible pour l' Amérique de donner à 
d~ns l '?rgamsme de la nation, sans ma- bourgeoise ~n Europe. et dans tous l~s c~n~ra.1re continuait ~ sovu' une disette crédit à. l'Allemagne à l'Autriche, à la 
n_~estatiol!s. apparentes, sans troubles po- pa.;ys tant soit peu atternts par le capi- ~e~erale de marc~and!ses, avec la hausse, P,ologne et aux autres Etats pauvres 
liüques serieux. Actuellement encore ses t~llsme: Non seul~me~t la fori:ne de la a.es prix et u~ c~omage encore peu sen- d Europe une partie de son excé­ 
symptô~es en. ~ont plus difficilement révolution est pr~letanenn_e, .n~a1~ encore .s~ble. ~e proletari~t communis.te '.évolu- dent. ~e moyens de production'? Pour 
perceptibles qu'ailleurs et cela explique soi:i contenu se ~evolo~pe irrésistiblement ~10nnaire .a c~t~e, e~?qu.e. constituait une le capitalisme cette issue aussi est fermée. 
que sa profondeur soit évaluée très di- sm~ant un~ voie ,Proletar~e~ne. La s~ag- infime minorité a l mte.ne~r des énormes La guerre s'est faite dans le but de briser 
versement. r nation relative ~m ~arac~ens~ en_ géneral mass~s de tout le prolétariat mondial. 1 la puissance industrielle de l'Allemagne 
La cause actuelle de cette crise réside ~ous les p:ys __ ou predor~nne~·l agr;cuJture, ,.- Ma1?. une. analyse plus ~xacte d~ la I sur le marché mondial au moyen de la 

dans la rulrre de l'Etat français, rume :d-O change P .. & co prccessue dc1,ld eon .. ituatwn erunomrque dans la periodë 1 ~ài'Ce d?::;· uuues : par surce, la resurrection 
provoquée par la politique de guerre de essence. , . . . entre _novembre ~ 918 . et mars,. 1920 .a e~onomique. de l'Allemagne réduirait à 
tous les gouvernements qui se sont 2), La. forme d.orgamsation que la classe. mont~e que la sit~at!o? de 1 econ~n!-i~ nea~t les resultats de la guerre. 
succédé de 1914 à 1918. Toute cette poli· prolétarienue doit ~~opte: dans ~a lutte mo??i~le est en r~ahte une pr?spen~e , D ~utre .part, la France, la Belgique et 
tique, basée sur la formule: le vaincu contre la ~ourg~o1sie. de~ le ,_de but du artificielle .de caractere surtout spéculatif. 11 Ital.ie doivent être économiquement res­ 
payera, est inspirée des mêmes préoccu- pr~cessus révolutionnaire jusqu a 1~ con- En Amérique; en. Anglet~erre. et. a.'11 t~ure,es , au moyen des versements impo­ 
pattons, dissimuler aux masses la vérité; quete du pouv_o1r par_ le prolétariat, ce Japon cette situation a re,s.ulte prmci- ses a 1 Allemagne. L'Allemagne cepen­ 
n'exiger d'elles que l'impôt du sang; leur sont les 9onseils Ouvriers. Ce sont eux palem~nt du passag~ de 1 ~t.at de ~u: dant ne peut !;layer qu'en nature, et en­ 
donner du pain, de la littérature et des e~core qui sont les org!1ne? où la cons- erre a la production p~ciltque, ainsi co~e en prodm~s, de son industrie, puis­ 
illusions. Le crédit de la France, son cienc.e de .classe du yroletanat .achève de q~e de la. dem~nde ~urieu~e de cer- quelle. est obligee elle-même d'importer 
développement économique, sa position s~ detennmer: L,e rôle du Parti Commu- t~mes marchandise~ , étrangères da?s des objets de consommation pour nourrir 
géographique, le fait qu'elle tire d'elle- niste es~ ce!ui dune av~nt-ga!de qu~ dès ~~urope_ Cen~ra.l~ precedemment. bloquee.

1 

~a popula~ion. Pour être en état de payer 
même, sinon ce qu'elle a besoin pour sa le prermer Jour de la révolution doit se eanmom~ 1 acti?~ de. cette disette ~e a ses vainqueurs une contribution de 
consommation normale, au moins ce qui tro_uve~ .9-ans les rangs de la lutte et march.a~clises a été r~pidement ~ame~ee guerre en produits de son industrie, l' Alle­ 
permet de durer dans une situation d'at- qui doit etre comme le mot~ur sa?s ce~se au , mmnnum !1on po~nt 12ar ~u.ite d un n:iagne· ~oit rétablir son appareil de produc­ 
tente, poussaient naturellement à cette propu~sant _le proc~ssus revoluilo?na!re exces de produits, mais grace a 1 absence tion. D ~utre part l'Allemagne paye aux 
politique, la plus habile peut-être, pour et. qUI ap_res le tr10mp~e du_ prolétariat .d~ ressour?es po~r payer. et de m!1rch~n- paye de 1 Entente les dépenses de guerre en 
une zuerre de six mois, la plus désas- doit constituer un pouvoir agissant. dises propres a 1 expo~tation. La situation leur transmettant de grandes masses de 
treus~ assurément pour une bourgeoisie . 1!es syn.dicat~ son~ les orgapes auxi- fan~te~ Eta.ts europe:ns, et surtout dans pi:oduits Industriels, par là même l'indus­ 
entraînée dans· une guerre de quatre ans. 11:all'es, de lfl: _revolution; leur tache con- .e~ a s v~l?C_ll.S de 1 Europe Cen~r3:le a trie anglaise, belge, etc ... , se trouvera 
Pendant que l'Etat s'appauvrissait, tout siste a mobiliser .les. masses prolétarien- te caracten~ee par la vente gener~l~ dans u~e situation critique. DéJà actuelle­ 
le gros et le petit négoce urbain et rural, 1:es po~r la constit~tion des fo?dements es ma~chandises: Ces. pays ~nt expor~e ment 1 ~ngleterre libre échangiste a établi 
s'enrichissait de ses dépouilles; les gros economiques de la dictature proletarienne, ron P0t: _la p~o,duct10n coman~e, .!nais ~~s tanfs protecteurs de douane contre 
::ialaires de guerre développaient dans les de combat~r~ le sabotage industriel de eurs ernières. _ese~ves, des obJets de 1 industrie allemande. La France et la 
villes une nombreuse aristocrati_e ~rn;vrière 1~ bourgeoisie et de puiser au ~és~rvoir ~uxe,. des ~a~hrnes, i~str;uments de pr?- Belgique ont for~e~ent élevé les leurs. 
contre-révolutionnaire; la capac1te d achat gigantesque de. la classe proletanenne .. uctionb .ftrnsi, 1al~re 1 appa:ence ~xte- Nous voyons amsi que les antagonis­ 
des familles prolétariennes les plus pau- des forces touJours nouvelles pour la 11eu~e n an,te,. a ~1sl?~atton economique mes succèdent aux antagonismes et que 
vres se maintenait largement suffisante lut.te contre les obstacles et las dangers det 1 E~o_pe etait devollee pe~~an.t toute le m?nde capitaliste est hors d'état de 
par suite du placement facile ~e la ~ain- qUI 11_:enacent le sort Ade la rév~lution. c~ te periode par la, chute ir.resistible du le~ reso~dre par · ses propres moyens. 
d'œuvre féminine et enfantrne. S1 on E.n D?eme temps leur tache consiste à c ange europeen par r~pport au dollar. Neanmoms le capitalisme fait des ten~­ 
ajoute à cela le déploiement du plus ~istnbuer le~ charges de la révolution et 'tÇette app~re?ce ~xteneu_r~ de _prospé- tives pour les résoudre. Ces tentatives se 
formidable appareil de mensonge, dé a les orgarnser ç.e façon à ce que les n e a dur~ Jusqu ~u milieu de 1920. réduisent dans leur essence à un essai 
dissimulation de griserie chauvine qu'on masses les. plus larges en portent sur A_lorl~ les rume~ causees à l'économie ca- de réduction de la partie du revenu na­ 
n'aitjaroais v~ on s'explique mieux pour:. ell~s le faix et. que le noyau révolution- pita iste mondiale par la guerre uni ver- tional due aux ouvriers et de rendre 
quoi le vérit;ble caractère de la tueri~, n:i,ire! la fr~ct1on la p_lus active du pro- ~ell; sof i apparues ,de façon ~rès évid~n- ainsi l'industrie capable de concurrence 
le sens de la victoire, lui ont échappe, letanat, touJ0~1rs relativement peu nom- e. ou . e mond~ s est separe en plusie- sur le marché mondial. Le capitalisme ne 
pourquoi ses chefs ont pu si a~ément et ~reuse, ne soit pas 1~ seule en première -:;rs partis. ~and1s q~e les ~tats-~nis, le connait aucun autre moyen pour surmon­ 
ai longtemps le trahir, pour.quoi }a. pro- ligne de feu. apon et '1 Angleterre p~esentaient le tei: la crise, sinon de faire retomber son 
pagande révolutionnaire a JUsqu 1c1 ren- 3) Les. rapports du prolétariat à toutes spectacle d_ une surproduction de mo?ens poids sur la classe ouvrière. Nous· assis­ 
contré si peu d'écho dans les couches les autres couches de la société en dehors, !eé&w:ru~trnn (flotte de co~merc:', usmes tons à une lutte acharnée dans laquelle 
_profonde& du peuple. , ?e la grosse bourgeoisie, qui elle doit . giques, ~te·:.) et deployaient une li:' c~pital est l'agresseur et le prolétariat 

;i la politique des Jouhaux, des' Bled, etre en tant que classe tout à fait abolie P~!-5San1e re fabrie~trnn plus grande encore la Vtctime. Nous assistons à la lutte 
~eS Thomas et des Renaudel a :r:endu c~s _rapports_ dépendent de la conjoncture Court~ re\ g1.!r1ei'Ependant ce t_emps inouïe des mineurs anglais, nous admi- 
nossible tout au lon(J' des hostilites la generale qui accompagne la révolution souffre s, e d' e urope sou~rait et rons leur sang-froid et leur vaillance 
politique des Poincart des Vivi~ni, des et des OJ;>ération~ d'e1?semble entreprises La 0enci°1t~ dne sous-~r?d~ction.,, .'· Mais avec les méthodes anciennes, ave~ 
Briand des Clémenceau et des Millerand, sur le front revolutionnaire en vue du p P.'1 a wn e ces. territ01res n etait des moyens ne dépassant pas le cadre 
on peu't dire éO'alement que c'tst 1~ poli- renv,ersem~nt .de la grosse bourgeoisie et pas en e~tt ~cl Pf°.dmre, au~ant qu'elle du. capitalisme, ils sont hors d'état de 
tique de ceux~ci, en m'l.Squant 1 abîme de I orgamsat10n du pouvoir prolétarien. conso~mai, a a o1s par sm~e du man- varncre ... 
qui se creusait, qui a re~du P?ssibl~ la 4). La politique révolutionnaire réaliste d~:org!ni~~i[o~niesd~ produ~tio3, /e 1~ Le Ill~me Congrès de l'Internationale 
polttique des renégats revolut10_nn3:ues, cons1Ste. à ~e placer dans la voie imposée fîsanc& d' -~ r'.1nspor s, e 1~suf- . Co~mun!ste se réunit à une époque de 
la position traditionnel!e du ~yndica~~e au proletan~t 1;>ar l'histoire de façon à ce l'énorme e~f;aide bg.ncoles,. et aussi de 1~ situation P.ol~tique et économique mon­ 
français f.nveloppant dune meme. aver~ion que le~ pri~cipales positions fortifiées guerre d[ la I~s sub~e pend~ut la dial~ toute dlfferente du second Congrès. 
li> politicien glissé dans le domame _revo- de la revolution (et cela sera toujours en de la ba· d mauvaise alimentation et Il Y a un an l'apparence extérieure était 
iuti!ilnnaire et le rév~l~tionnaJre ~g~sa~t P.remière ligne la main mise du proléta- prolét~ri~i~e T~u~enlement du tra;ail du brill~n~e. aujourd'hui la crise profonde 
danf' le domaine politique, _ l esprit md1- r~at sur la production et l'élaboration n'a pas assez· d e rhste . de 1 Europe est. ev1dente. Autrefois nous avions de 
vidualiste, l'amour ~es

1 
petits 

0
~h~peli~s ~\un n?uvel organisme d'Etat) puissent échanger contre 1e:apr~0:

0.ises Pf~r les petits .groupes communistes, aujourd'hui 
impuissantes, ont fait . e res e. . es ie e e re d:fendues dans toutes les circonstan- américains. m ang ais et de pu.issants. partis de masses. . Alors 
situation que le parti commun1:5te . ran:- ces merµe lorsque leur défense peut né- Les de . règnait la foi dans le rétablissement ca- 
çais a trouvé lors de la consti?It1on a cessiter dans certains cas un recul et un sont pl.a ux parties du globe terrestre 'pitaliste, auj.ourd'hui les masses rolé 
Toura, c'est cett~ situa:onpi!îéJ Ift~~~a- ~é?hissement. Les forces révolutionnaires un an~~~1~~nii:leJfi~u:e hautre d~t~ àariÎ1;1.nes se. P.é~~trent de plus enp plu;, 
tionale Communiste es a Ire o1vent être concentrées en corrélation souffre de surproduction: l~s c:\mli?itie Ael 1ml pos~1bihte de ce r~tablissement. . pr a s es ors e chomage ne frappait qu'une por- 

La s.ituation en France. 
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tion infime du prolétariat, aujourd'hui il a un an, objectivement les prémisses de comme par exemple les frères Vasnetzov très laids La plupart d'entre eux ont dû 
ri;appe qui~ze .à v,~ngt .millions d'~uvriers. 1~. révolution ,m~ndi~le, la dissolution. de le centre avec des artiste~ con:i!!le l'ardent être enle~és au plus viw: u 'est peu pro­ 
Alo~s subsistait ,l Illusion de la ~igue des 1 econorr~ie capitaliste, , la d~struct1~n Machkov, K?ntchalovski, deJa nommé, bable que l'un d'eux seulement eût pu 
Nations, aujourd hm les pays vamqueurs chaque JOUr plus avancee de 1 économie comme le decorateur très interessant et être reconnu comme une œuvre d'art. 
(Etats-Unis, Angleterre et Japon) s'arment de l'Europe continentale ont fait pendant très cultivé Iakoulov et la. gauche" corn- r• . 
ouvertement les uns contre les autres. ce temps d'énormes progrès. La tâche posée non seulement des ch~fs de l'e:icpres- ,:ependant la te~tat1ve n'a eu .c~ sort 
L~s conditions sont radicalement chan- d_u Ill_è113e C?ngrès .des Commu_nistes con- sionisme russe, mais aussi de l'expressio- hqu a MoscoLu.il A Petrograd, elle a ete plus 
gees. siste a établir les lignes essentielles stra- msme allemand représenté par le cama- eureuse. à. a eu iuelques ~o.numents 

Si même, les. tenta~ives révolutlonnai- tégiqu.es ~t tacti.que~ qui permettro_nt de rade Kne:1dis~i. n se peut que ce groupe- malheureux, rnaccepta les, mais il Y en a 
res du prolétariat faites dans ces der- conduire a la victoire les forces revalu- ment arnve a ranimer l'art représentatif. ~u au~s1 exceyents. Chacun ~e~trh, 
nières années ont abouti à des échecs, si I tionnaires existantes. En attendant, je le répète il n'y a rien { eh SUI~ str, Îs monuments _a dé ~ : 
la bourgeoisie .appuyé~ sur la garde b~an- i . E. VARGA. ·, de c~nsolant. Après là .Révolution, des c ev, a ~ assa .e, et tous auraient eSITP- 
ehe semble aujourd'hui plus forte qu'il y! expositions furent organisées, mais elles leur reconstruction. Le buste de Herzen, 

1 furent très pâles et on n' . t it le buste de Chevtchenko et beaucoup 
eeeu1u1u1u&e&ue••••••••au1u1u1u1uaau&aaaau1u& ! renouveau. L'hiver derni~r~et a~.;u~~~ d:autres _méritent d'être en br~nze. Nons 

1 aucune grande exposition pl . n avons a Moscou absolument nen appro­ l remarquable. Cet hiver, on enuso~~~::~! chant la statue de Karl Marx devant 
1 d'autres et tout orte , . g . 1 Smolny. Les seuls grands monuments , , t a cr01re que pom a · t ..1-· ti ~ , · · . l p 
1 tremi'e' re fois el es 8 1 t . vraimen . ar us iques enges par e ou- ' . " e ·on marquees par · . · · · 
j es lueurs rouges du soleil de la révolu-] vou des S?VIets sont les statues ,du Bou: 
. tion sociale levard des Fleurs, le monument a Dosto 
1 . • '. • , evsky et la statue de la Pensée faites 

. , . . . Ei~~n 11 Y a ce qu on appelle les ,_,,gau- avant la révolution par Merkourov. Notre 
Malheureusement les camarades de 1 In- trouve leurs prophètes en la personne <le ches · ?lles sont groupees autour des mérite consiste seulement à les avoir 

ternationale Communiste verront le Moscou Tchernichevski ou de Saltykov et leurs ,,corn. fut" (communistes-futuristes) à placées. 
artistique dans une période très déïavo- héros en la personne des Giliabov ou des gauche, et à droite de ceux-ci nous trou- • . , . . 
rable. Tous les grands théâtres sont fer- Lopatine. Il leur aurait été plus facile vons les ,,suprématistes" et les stylistes Notons egalem~nt le monument enge 
més, quoique nous· ayons pris des me- qu'à d'autres, semblait il, de ranimer la dans le genre du directeur de la section en face du So:71et du Moscou, dû. au 
su~e~ pour que 5 d'entre eux, du 1~r. au ~u~ture prolétarienne, qui . ne doit pas I d'a~t re]?résentatif Altmann ou de son sc_1:!pteur Andreiev, a~qu~l _appartie~ .. t 
5 JUm, donnent des spectacles spéciaux évidemment borner ses exigences à la I ancien directeur Sternberg, tous les deux d,eJa un monument très mteressant a. 
pour l'Internationale Communiste. Les peinture illustrée, quoiqu'il soit incontes-1 ~·un remarquable ~alent. Que ce soit Gogol. 
concerts principaux ferment leurs portes. table que le prolétaire aurait aimé voir, Justement des futuristes qui aient formé Je ne dirai pas maintenant ce que 
Les artistes de tous genres s'en vont les représentés d'une façon artistique, 1€8 le groupe communiste, les camarades de dans cette direction nous nous proposons 
uns en province, les autres en villégiature, épisodes principaux de sa révolution, les l'Int~r~ationale n'en seront pas étonnés. de faire à l'avenir. Des monuments, très 
et les troisièmes se reposer dans les sa- portraits de ses nouveaux héros et chefs, Ils étaient pourchassés jusqu'à un certain intéressants à mon avis, sont commandés: 
natoriums. les scènes de sa vie quotidienne ou bien J?Oi~t d~ns la s_ociété bourgeofsê russe, ils il est question d'ériger une statue gigan- 

Cependant nous pouvons affirmer avec une figuration concrète de ses rêves I étaient jeunes, Ils se croyaient révolution- tesque à Karl Marx sur la Place du. 
orgueil que l'hiver dernier Moscou était d'avenir. Il est évident que les artistes naires dans le métier il est donc naturel Théâtre. En général notre échec en ma­ 
un grand centre de culture artistique, et réalistes du genre Riépine ou même du I qu'ils aient été sympathiques à la révo- tière de monuments temporaires ne nous 
pour autant que je puis en juger par les type Iarochenko, du type Makovsky, ,

1 

lution et définitivement conquis à elle a point découragés. quoi qu'il soit néces­ 
journaux et les revues. q~i ~n~ parvien- qu~lque sévère que soit le jugement des lorsqu'elle leur a tendu la main. M!3-iS 3'.lire __ d~ reconnaître t;P.t échec en toute 
nent, un centre de vie intérieure plus artistes sur le genre auquel ils s'adon-i comm.ent leur a-t-elle tendu la main? sincérité. 
intense, et un aspe_ct plus harmonieux nent, auraient ti·?uvé un _acc'.1-eil des pluslJe doi~s avouer que, (est .moi q1:1i ai fait Les décoration» des rues et des places 
que nombre d~ .cap1~ales europeennes. Je chale:1-reux p~rm~ le prolétariat. Ce serait le , ge.:st~., ~e ne_ 1 ai . romt fa!t . parce de Moscou et de Petrograd, lors des 
ne. veux pas due évidemment que Moscou peut-être un _md~ce du _retard de la cul- qu extasie des ~esulta~s de leurs recher- grandes fêtes, quand nous avions encore 
s01,t deve?u un~ ~ouvelle. Athènes ou t1:re d_u prolétariat, mais ce retard serait ches. Il est vrai q~e Je ne suis pas du des matériaux en abondance, étaient très 
q~ elle pUI_ss~ sat1~fall'e un JUg?ment tant bienfa1s~nt., Malheureusement, les .cama- n.ombre de ce:1X_ ~11_1 se moque~~ des tutu- réussies, surtout à Pétrograd, où prenai­ 
S?l~ peu severe d un commums~e cul- rades de 1 Internationale Communiste le ristes, les "r1dic_c1bs~nt et s. e.crien~ ~n ent part à la décoration les artistes de 
tivé. Cela non. Il y a dans notre vie beau- savent, beaucoup de ces artistes popu- voya~t leurs œuvres: quelle ~eg~Jtat10n: .. toutes les tendances. A Moscou nombre 
coup de défauts et de côtés négatifs, mais laires, de même que nos vieux artistes, Je sais que cette !orme part1?ulière ~'art de aens étaient mécontents· des tendances 
les ~amarades de l'Internationa~e , Co_m- ont adhéré aux soci'.3-listes-rév~lutionn~ires I est une plante qui a deB. racines ~oci~les extfême-gauche de la décoration. Aujour­ 
mumste sauront prendre en considératicn et aux bandes noires. Les vieux artistes pr?fon~es et d~nt les fru~ts, peuvent ~tre d'hui, nous avons renoncé à décorer la 
la force du courant contre lequel nous se sont montrés indifférents ou hostiles I utiles a la .cr01ssance générale de 1 art. ville à propos de l'arrivée de nos chers 
::;om~es obligés de ra1Fer. Et nous sommes au n,ouv.eau mouvement, à la révolutiou · Leur sectans1:11~ !Il?ust~ueux, leur façon hôtes par manque de matériaux textiles. 
forces de notre ce fait que nous ramons prolétarienne, Nous prenons mainte- de compre~drn 1 ait d un~ mamere par . . , . 
contre le courant. nant des mesures pour leur assurer ce ti:op 3:nalytique~ ;peuve!lt laisser une tra~e Le. plus diffi?Ile est d a.p~rner les q~e 
J d t d , 1 qu'on appelle les rations académiques bienfaisante Neanmorns leur art doit relles des artistes. Il n J a pas bien e ne veux pas cepen an onner a a · . ·, . ' 1 t , d , , · d ·t· 1 1 . t' Cependant nos relations ne vont pas plus I etre regarde comme un produit de la ong .emps no?-s avons eu. un gran serre e mes ar te es e carne ere que . . . . d · iti d l' t · l' , 'dé meetinz d'artistes Mon discours -pro- porteraient les articles d'un "cicerone" à lom. Il Y a évidement des exceptions.) ecomposi rnn e ar qm . a prece . · O'. i,:, , . . · ·. . , 

1" M t· t· D' t t . l Ainsi par exemple Pasternak artiste de Ils attendent encore un artiste synthe- i,:,ra~me a ete accueilli avac une sY"Il'.­ 
,rav~rs o~co1f~ ar_ is iquf~· d'au an plus la meilleure marque ami de T'olstoï pe1·ntltique de génie. Je ne puis voir dans cet pathie marquée par les uns et assez froi- ue e serais orce ar 01s amener es , , , . , . . , . . , P. 
iamirades devant d~s ortes fermées et les portraits individuels et collectifs des ~rt qu un laboratou,e, qu une c~1~rne. ~l~ dement pa~ les au~y~s, l~ ~mnont~- ? , 
d 1 di . ·'J.i.., 1 . P chefs de la révolution avec cette fine 11 a fallu descendre a cause de 1 air VICle gauche.- Mais quand J ai q~tte, le théâtre, 
~ eur .1.r~. ,~ nver,l v,?usJ savez, Jo~s rsssemblance ot oette ~anière particulière de l'art réaliste académique, dont la ruine, les a,rt1st:s se sont querellés a, outra!1ce. 

avons eu .1c1 ceci o~ ce a . , e vou rais . 1 di t· , t t . t· t d , - s'accentuait chaque jour et qui n'avait Cependant la constitution dune libre 
au contraire leur faire connaitre le sens q1.m e tisdmgl~en e 9.lll. ienneDn u ~ea Llus de souffle créateur Mais 1·'ai tendu organisation artistique centrale m'oblige 
d t · ti t· t 1 tt a 1 1sme e e express10msme. e meme , - · , . . . e no re vie ar is 1q1;1e e . es, ~e re r d ill t iti t d 1 a main parce que dans l'intérêt de la a penser que dans ce domame aussi nous 
Courant de Ces problèmes intérieurs un e nos me eurs por rai is ,es e a , , , . . 11 , l' idifl t· . . · · , , 1 M li t· · t · 1 t p,olitique generale du Commissariat de a ons vers e ca ion organique. . . ~ , meme eco e, a ou me, pem ega emen . . . . . . 
Je, comm~ncerni a ~out hasard par 1 art les portraits contemporains. Un artiste 'Instruction Publique, 11 était nece~s.aire Nous invitons nos camarades de l'Inter- 

representatif. Il est lmpossible. de ~om- plus jeune de la même école, Maliavine, de s'appuyer ~ur. un groupei~ent serieux nationale Communiste qui s'intéressent 
pr~ndre pour le moment pourquoi,, mais ce habitant à Riazan, travaille aussi très des ~orces artis~ique~ creatnces. ~e ne aux arts à visiter nos musées, notre 
~u on app~lle les recherches, les ten~a: énergiquement; il est anarchiste, donne les a~ pas tr:ouvees la, ces forces, J~ ne remarquable galerie Tretiakov, très en­ 
tr~es de 1 avan.t-~a~de artisti_que, on~ été peu de tableaux, s'adonne surtout au le~ ai trouvees, ces f?rces, que parmi ce richie, mais souffrant. du manque de 
faites en premier lieu en pernture et en dessin, mais nous espérons le voir réali- qu on appe}l~ les artistes .de gauche. .La locaux spacieux, et les collections de 
sculpture. . . . . , ser de grandes œuvres dans un avenir chose se répéta en ?~ngrie, elle eut heu nos Mecè1:es que nous. a-yons améliorées, 
!,~ marxiste p~u~ établir' ~res exac!e~1ent rapproché. Il a du moins de la volonté en ;l\.lle~agne,. ~t c est le camarad~ ~11: ouve:t~~ a tous et enrich~es de nouvelle~ 

les causes du re~hsm~ de 1 art aca~.em1que et personne ne lui refuserait du talent. grois Ouits, si Je ne me trompe, d~lei,:,ue acq.u_1Sit10ns. 1~ Moscou 11 sera annon~e 
de la fin du 19-e~e siècle, et de.~ impres- Le centre de notre art représentatif au. Co~gre.s de la IIIè~! I_nternationale, spec1aleme~t ou e_t quand on pourra, vo~' 
sionisme, du cubisme, du f~t~nsme,. d~ est organisé autour de ce qu'on appelle qui ma dit, no1: sans orgueil et non ~ans ce~ _collections ainsi que celles d ant1- 
l'expressionisme, etc ... etc, qm 1 ont smVI. ,,le monde artistique". La figure princi- amertume: ... Le gouver~~ment _de ~e~a-Kun, qmte 
Il n'est pas étonnant évidemment que pale de ce ·groupement en tant que théo- J!Our stabilitséer_ s1a polti·titquedadl e~tardA_dlae La vie des mus,:;es de Moscou de Pétro- 
d t 11 'f stati·ons aient dépassé · · h' h' t · t t· t l'art a pro ge es ar 1s es e roi e. 1 · . ' e e es mam e ncien est ete, is or1en, es un ar 1s e h ' d . d · , ~rad et de toute la Russie s'est beaucoup 
1 1. ·t d l' ·t re&résentatif et ' 1 · , t d · • c ute u commumsme c}es ermers sen . . . , . es 1m1 es e a1 des plus cu tlves e es mieux campus t d ·t . 't d d 8 dé eveloppee depms la revolution Nou~ · t t , 1 · ho ans la litté- · A I B · · d v 1 t son e ournes ou son evenus e - ! . · , · ~ aien rouve eur ec. de la Russie-- . . eno1s, ami u ,, a e . , · ,, de avons pns pour proteger les biens du 
rature, dans la mus1q.ue et da~s t0us de caITeau" et d'autres groupements none1ateurs. Quant a u?u~,. artis_te_, ~u tsar et de l'éo·Jise de3 mesures extrêmes, 
~es arts en génér~l. Mais pourquoi est-ce d',,après-impr~ssionisme"; il est très proche t~c~:~" nous sommes restes fideles ... grâce auxqu;lles nos Musées, quoique 
Justement en p~mture que, la nouvelle d'artistes oce1dentau_x comme Van Gogh, f l'h · actuelle le ouvoir des so- diminués en nombre, se sont enrichis 
tendance se mamfeste tout d abor~,. Pf0- Mathis ou même P1casseau, bref de la . t , eye ff . M "n gil s'était effon- considérablement et attirent beaucoup de 
vaque le scandale et rend ndicu es partie droite du cubisme. vi~ s ses ra edi. ai:s s 1 ' n années I public, surtout ]es ouvriers les soldat 
d'abord les novateurs q~i bientôt après A proprement parler, cette phalange dre au ?oursvu ieie~hoi~: ii:blables s~ 1 rouges et les étudiants. ' 
sont hissés sur le pavois, dont les ta- assez considérable d'artistes n'a aucune nous aurions . 1 h 1 . . . , 
bleaux sont payés très cher et qui devi- unité. Certains des représentants mar- passer chez_ nous. Mam~en~n.t -~~ c. os~s D~ns un ,:erocham .article, J.e m occu- 
ennent populaires dans toute l'Europe uants de ce groupe et de cette tendance, sont ch~ngee~. Çomme .Je 1 a1 deJ.: dit, 11 :p~r:a1 du th.en.tr~ et _m efforcerai de cara1•. 
uiême auprès des couches sociales où iomme par exemple Koustodiev, homme y a auJourd hm parmi les art1:s~es d~ ! ier1Ser Ra situation a Moscou. 
l'on ne se préoccupe guère de la Pein- d'un remarquable talent, ou Pétrov-Vot- fen~e un. mduve~ell:t /e symC:!~~~e~~~tl A. LOUNATOHARSKJ. 
ture. Chacun sait que ~~s qu'_on parle kine, d'un genre si particulier, ont parti- e. ouvou; es ovie s, nn ' 
d'art à partir de la dermere decade du cipé à la décoration de Pétrograd pen- qm peut s accentuer. . . 1 - - ----~,,- ~-~c--- - 
siècle passé il n'est question que des dant les O'randes fêtes et ont exécuté Oui, j'ai t~ndu la m~m. aux artistes de 
chefs des te~dances indiquées ci-dessous. certaines iommandes de l'Etat. Benais gauche, mais les proletarres et. les ~ay- 
Les expressions même d'expressionistes, lui-même et beaucoup d'autres sont au sans ne l'ont p~s fait. ~u ~ontraire. M~me AVIS ft UX DELEGUE . 
de symbolistes, de cubistes, n'ont été service des Soviets dans les Musées. Là lor~que 1~ fut1:1r1sme s'rnsprre ,de l~ -revo· ~ • 
employées a.u commencement que par les travaille aussi à l'étude des v:ïeill~s ico- ~u~1on, l ~uvi·ie~· pre_nd de. 1 œft\! !~:~ - - ---- ·- 
peintres j nes l'artiste bien connu et lustorien de element revolutionnall'e, mais fa 0• 'rou:;; les déléo·ues mandatés pour J 
Je fai~ cette remarque eu passant et l'art Igor Grabar. Mais on ~oit remarquer mact à la m~!{lu_e futy;-iste. L~s !~!urd~ Congrès International des Syndicats Rou­ 

ne cherche pas à l'analyser pour l'ins- que les œuvres de nos artistes ne sont j tes 18,ent 9.u 1 Y . a. a un ma\e~sion ges sont invités à. faire enregistrer leur 
ta'nt. Le seul fait incontestable est que pas influencées. par la rév~l~tion social~. comprehe~rnn. Mais l ~ t C?m~re est une m:tnd~ts· chez le cam. 'l'cherniak, hôtel 
jus u'à résent, en Russie, la lutte des Le panneau pemt par un eleve des repre- et. ~o~pre ension. ~ u uris!énérale de 1,,Contrnental", chambre 19, de 14 à 18 heu­ 
'tenaance~ parmi les artistes de l'art re- sentants de la gauche de ?e groupement, ievti~n lans la 1!0lss;nce d~ l'art bour:.. res. En outre, ils sont priés de présen 
présenfatif, prend des formes très accen- le camarade Kontch!l~v:ski, pour le Con- ar. · es une cont i~ua ~o_n ·ation révolu- t~r ~eur manda~ à. la Commission Pro­ 
tuées grès des Cosaques ou bien les œuvres du ge01s i_i.vecLune cîl/ll:et e";~i continuera VIsou·e des Mandats au siège du Conseil 
No;s avons conservé. enCO":e ce group.e sculpteur . de grand ta]e?t ~~~i~J~1~ r~~tâ.~e. as~lr~ai;r1;art~a"' d'une base Int~rn!tional des_ Sy~d!~ats Rouges, hôtel 

d'artistes qui sont restes fl.deles aux pre- comme pa1 exemple sa. stele . pt-être de l'art de la renaissance ,,~l~te Petrovskie Linn, 2ème porte du 
ce tes des "pérédvijniki". On appelle sur les mu_rs du Kremlrn, ne soi\, que ::m!aFi~nt de l'avant, conduira l'art à cote de la _Pe~ovka, au sec~nd, chambre 
P~rédviJ'niki"" les artistes réalistes de des exceptions. Ell~s sontl assezt_rat1 :s. d d, • es plus hautes et plus lointaines 10, de 13 a 1o heures; tel. 3-67-50, com- 

" . · 1 t Ce,; temps dermers es ar 1s es u es cim muta.teur 44 
nuances populall'es 9.m en eur, e~11Ps u't: " rchent à se O'rou er dans une que ne le feront les futm·istes. . · . 
ont supplanté la p~mture a.ca~emique .,ce. y~ d'chr articulière~ Ils p tentent de La pln::; grande tentative qu'on '.1' faite . Le Secréta-ire de la ,Commission Provi- 
russe du type de l Europe Occidentale. ! socie e , !~ f d, eloppement intense à Moscou pour encourager les artistes a soire des Mandats de l I nternationa-le d, 
C'est l'a.ile extrême-droite de notre pein- donne1 a r un ev 'ble en s'assu~ été de leur commander une grande quan- Syndicats Rouges: 
ture. A proprement parler, c~s.gens sem- le Pus m:Îl~urf8°

88~onditions maté- tité de monuments temporaires à ér~ger B. Reinstein. 
blaient être porteurs d~ trad~t.ions popu- ~,f les 1 C issariat de l'Instruction dans les rues et sur les places. Il tant 
)aires et semblaient vivre d u~e vie ca- pe bf8 par 1 °~~vaillant la main dans la dire que dans son ensemble cette tenta­ 
pable de les rapprocher des_ hetos d~ la u. ique, e en voir des Soviets. A ce tive a abouti à un échec complet. Le 
volonté populaire. Ils para1SS!3-Ie1Ü etre mam ave\le roudhéré certains membres artistes de toutes tendances, ceux de gau-

1
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destinés à exprimer les .sent1men~s de ~rou1 peden_t ~~ a sens artistique du mot, che surtout, ont érigé des monuments 
ces mêmes couches soe1ales qm ont cte a " roi e au . 
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. rialisme u'est pas par terre, que la révo- P?Ur entraver, pour paralyser ses menées la voie des traités !1e commerce, sans 
i lution communiste présente la chance tenébreuses. ~ . , ~esquel~ toute relation ?ommerciale , est 
1 unique de se libérer -déûnitivement du Que la meme campagne qm fut menee Impossible. En cette matière la coopera- 

. ·-·-- · joug capitaliste à l'Orient, trop faible pour par _la press~ et. par les organisations t~on ouvrière. d'O?ci~e~t doit jo~er . un 
ues vtetelres eelatantes, remportées sur le faire par ses propres force~. L~ neces- ouvrières de 1 Occident. c_ontre le. sec?urs rol~ ~rès assidu, a c?te des orgamsatio~s 

18 
eontre-rovolution par le pouvoir des sité d'un contact, d'une coopération ,per- apporte ,par l~ bourgeoisie mondiale a la po~~tiques et protesstonnelles du prolé­ 

Soviets la résistance désespérée opposée manente entre Moscou et Angora décou- contre-revolution russe se renouvelle cette tariat, 
par Jp~ paysans d'Ana.tolie à la meute lait inéluctablement de cette conviction. fois en faveur de l' Anatolie. et soit menée D~ns sa misère, la Russie. Soviétiste a. 
mercenaire des grands barons de la ûnan- Ce fut à la suite de cet état d'âme qne par tous les mo~ens possibles; que_ les besoin du .concours. du capit!1I. étranger. 
('." europeenne paraissaient avoir étourdi furent résolument rejétés par la Grande dockers refusent d'embarquer, les ouvrie~s Elle. offre a _ce capital une serre de C?n­ 
J!OUI' quelque temps le monde capitaliste. Assemblée d'Angora les accords conclus ~es transports de transpor~e: l_es, muni- cessions. M~1s elle les a'.cco:dera bien 
Ci' dernier se faisait plus coulant, il corn- par Békir Sarny-bey avec la France _et faons, le~ troupes, etc, destmes a ecraser plus ,vol?ntiers ~?X organisations de la 
mencait ~ incliner vers des transactions l'Italie, malgré l'avantage énorme qu'ils les prem1èr~s lueurs rouges ~pparues sur cooperation. ouvriere .. 
partielles avec Moscou, objet de son hor- présentaient en ce sens qu'ils portaient ~n ~n sol foule par le, despotisme ~ès ~es Les ouvriers d'Oc~1dent souffrent actuel­ 
reur, vers des compromis, des adoucisse- désaccord total dans le corps vif ce ages. le~ plus recules; ~ue _l~ solidarité lement. de la che_rte d: la. vie. Leur ali­ 
ments à l'égard des nationalistes d' Angora. !'Entente. prolétarienne, que la. solidarité entre tous mentation est iusufïisante .. P~nda?-t la 
f,p p~int de vue. de L~oyd George l'e1;'1- Le salut de la 'I'nrquie, le salut ~e les opprimes ~pparaissent aux. J'.eux de guerr~ .les marchan,ds on_t pris _ l hab1tu_de 
portait sur la tactique d'Intervention armee, l'Orient est toujours dans la même voie. tou~ les exploiteurs et sonnent a leurs d: meler au.x denrees alimentaires, · prm­ 
suivie jusqu'alors par !'Entente afin Laissons de côté les communistes. Les oreilles comme le glas funébre! cipalef!lent a celles qui sont meilleur 
d'abattre. ~e bolchévisme. On se ralliait nationalistes à vues larges, sans attaches M~is. pour que toutes ces, belles v_1sions marche, consommées par les ouvriers, 
à cette Idée que, vu l'interdépendance étroites avec les intérêts de classe, ne se réalisent, il faut que l Internationale toutes sortes de surrogats. Ils ont encore 
économique des diverses parties de I'éoo- peuvent pas ignorer que même la recon- Communiste fasse en son troisième Con- conservé cette habitude. C'est pourquoi 
nomie mondiale, le fait seul de l'exis- naissance par l'Europe de l'indépendance grès entendre sa voix puissante au monde les ouvriers occidentaux doivent trouver 
tenco côte-à-côte de deux régimes, dia- politique de la Turquie la restitution de entier, qu'elle indique en s'appuyant sur le moyen d'obtenir à bas prix des pro­ 
m~ti·aleme~t opp~sés l'un à l'autre

1 
finira~t Smyrne, de la 1.'hr;ce, des Détroits son immense au!orité aux prol~taires de duits sains, et. de bonn.~ qualité. 

grace au simple Jeu des forces economi- ne garantit pas son indépendance de fait, tous les pays ou est leur devoir et par La coopération ouvnere peut leur don­ 
ques, par eff~eer les angles et user ~ra- que l'impérialisme mor.dial de par ~OI_)- .quels moy,ens l'acco~plir, il faut qf elle n_er ce moyen,,.en rece:'ant des A con~es­ 
du~llement 1 un des deu~ . advers~ires. essence même sera forcément pousse _a pr~clame a haute voix ~ue ceux ~ An~- sions pour 1 Installation de pêcheries, 
Evidemment Lloyd 9-eorg~ était c_onvamcu, s'assurer la possibilité d'exploiter à sa tolie sont les. soldats dune a~mee qui, d_ans les embouch?re_s des fleuves sibé­ 
v~yant la gra_nde révolution sociale euro: guise la Turquie et qu'il possède mille sous des enseignes un peu différentes, riens, pour la création de fabriques de 
peenne étouffée P?Ur le m_omen~, qu_e c~lu.1 moyens directs ou détournés pour arriver combatte_n~. pour la même cause. . conserves de poissons, de légumes, pour 
des deux 3:nt~omst.es qui s~rait réduit a .à cette fin. Le tro_1s1eme Congrès de I'Internatlonale la construction de fabriques d'eggo et de 
l~ longue a disparaitre serait le commu- Il est clair que sans le triomphe de la commurnste peut faire tout cela. toutes sortes,.d'entre_pris~s de _ce genre, 
uisme. , · révolution, la Turquie, dans le cas le meil- D. 7.'EVFIK RO USGHD Y. concernant l i?,dustn_e alimentaire. . 
La fa?te de ca_l_cul cornm~nça a appa- leur, sera un pays où les indigènes occu- Le prolétariat OCJidental ~ouffre. au_ss1 

r~.ître dune mamere trop _saillante. I[ de- peront les emplois de fonctinnaires, d'of- ... --07>-«~i-.:$···+;;<--*<~-,-· . __ d~ la cn~e de chômage. L organ_1sation 
vient de pl~ en. plus éV1?-ent q?e dans ficiers, de soldats, seront des paysans et d-~~trepr1~e de ce genr~ en Russie So- 
cette lutte silencieuse aussi ce n est pas des ouvriers mais tous les avantages viétiste lm permettra d envoyer un cer- 
1; communisme qui. va. perdre au j~u. que toutes les ri~hesses qui pouront être tiré~ ta coopération ouvrière tain nombre d'_ouvriers qualifiés pour ins- 
c est le monde capitaliste, de moms en du pays seront accaparés par les aigrefins . · taller ces usmes, pour enseigner aux 
moins cap~b1~ de résoudre 1es difîicultés de 1a finance européenne. . et la Russie soviétiste ouvriers russes des .méthodes nouvelles 
e~ contradictions, nées de la gue!re Jl_lOD- Il n'est pas possible que cette vérité ' de travail, pour diriger ces industries, 
di_ale_ ?U aggravées ~ar ~elle-~i, qui va. se soit obcurcie dans l'esprit des diri- _ Tels sont les asp_ects d~, !_'aide que pe~t 
deflmtiv~m~~t sombrer, si par un effort geants d'Angora. Les poursuites· contre Pendant bien des années les prolétai- .ap~orter à ~a Ru~sie ~ovietiste _ la coope- 
extraordin~ne et r~s~emblant ~e res~e de nos organisations communistes, le plus res de t?us les pays avaient rêvé de ration ouvrière d O?c1dent. Mais en ~en- 
es fo:oer5 i n~ parvient :pas a terrasser ferme soutien dans la lutte contre l'Impé- s'a~anch1r du jour de l'exploitation du tr:ant dans cette voie, elle :endra un ser­ 
ons r~ ~lai ~~n _ennemi. . rialisme, dont les nouvelles nous sont capital. Pendant bien des années, ils vice plus grand e~core a ses propres 
La ,bete i~nperiahste donc ne pouvait arrivées dernièrement, prouvent, nous avaient bâti des organisations de classe membres, les ouvriers des pays occi- 

pas s ~ssoup1r pour lon~te1:11ps. !ro'f! ~a- l'espérons, une aberration momentanée, p_ropre
1
s, organisations politiques, protes- dentau":-. . . . . 

grantes s?nt les contra:d~c~ions d mterets, mais non pas un changement, radical si_o,~füles et coopératives, qui devaient Aussi ?e~ dermers doivent-ils exig~r 
trop ma:nifeste cette vérité q~~ le m01~d~ d'orientation. Les voix plaintives qui se reaµser les grandes am~itions du prolé- qu~ les dirigeants d~ !11ouve~1e~t ~oo~e­ 
b?urgeo1s ~e peut pa~ subsis,~er à cote lamentent sur une lutte sanglante. menée tana,t, mettre en pratique la dictature r:,~.tif ~doptent la politique ainsi defime. 
dune Russi~ Commumstei qu il ne peut par l'Anatolie depuis dix ans, se font prolétarienne et créer le régime socia- s,1ls .s Y refuse~~· · ce sera le plus clair 
pas, .s?us, p~rn~ de se _re~ier_, reconnaitre peut-être entendre un peu plus fortement, liste.. . te~oignage qu Ils ne comprennent pas, 
le droit a l exts!ence_ a 1 Orient qui sort mais les milieux responsable, les person- Aujourd'hui cette révolution proléta- q11; ils ne veulent pas comprendre les be­ 
d; sa torpe~r séculaire. Çepen~an!, avant nalités dirigeantes n'ont pas le droit d'y rienne si longtemps attendue est -arnvée. soms Ade la classe _ouvrière, et qu'ils doi­ 
d,abo~d~r l assaut supreme, 11 m1p?rte prêter l'orei.lle et de négliger une chance En Russie Soviétiste le pouvoir se trouve vent etre remplaces par des travailleurs 
~ 1:1:ffaibli1;, dans la,, ~esu_re du po~sibl~ qui ~e se présentera peut-être plus. déjà entre les mains des travailleurs. nouveaux comp~enant les exigences du 
l adversau~, en re~101çant les ~forc~s qui Ma~gre tout 1:é~uisement, m_algré toute la Dans tous_ les autres pays le prolétariat mouvement ?uvner moderne et ne crai­ 
le c?mbattent soit au-dedans soit 1:1!-· ,fatigue entrames par les epreuves sans forme rapidement ses colonnes de corn- g~an_t pas d entrer en lutte contre le ca­ 
dehoi s, en e~sayant de g:agner ses a1:1.ïes nombre, la réso!ution et l'enthousiasme bat, co~stit~e ses partis et ses syndicats pital,1sm: pour défendre les ~intérê,ts du 
naturels pa; des concess!ons secondaires. des masses travailleuses sont intactes et révoluttonnaires. prolétariat dans la grande melée révolu- 
ou si ?ela n est pas poss~ble en_ le~ abat- l'Assemblée d'.An~ora se doit à elle-même La Russie Soviétisté est l'avant-garde tionnaire qni commence. 
~ant séparément et ré~msant ainsi a un de rester à la meme hauteur. L'Assem- de la revotunorr prciëtanenne universelle, N. MRCHTCHERIAKOV. 
1sol~ment plus. ~u moms dangereux la blée cl'Angora doit résolument mettre fin elle est son centre organisateur. C'est ee 
pati'1_e commumste et de la sorte le corn- à t?ute e~pèce d'h~sitations, de tergiyer- que ':oit. et comprend le prolétariat de 
mumsn:e., . A • • sations, d opportunisme pour ne se guider tout 1 univers. Partout les ouvriers, com-1 o 

~es evene:nents d_Extreme~Orient, cer- q~e de_ ce gr~n? esp!it de_ courage et de prenan,t _ leurs intér~ts de classe, s'efîor- La Blanche Russie. 
ta~ns sym_ptom~s qui ~e manifestent tout résolution qui jusqu'à present a assuré cent d_a1der la Russie Soviétiste dans sa ----- 
pres- de la ~ont1ère_occ~dent~le rosse, le ton tous ses ,sl!ccès. Q~elle sache bien que ~ure s1t11;ation de lutte contre l'Impéria-] Ces jours derniers ont eu lieu à Minsk 
plus assur~ des reactrnnn_aires n?us prou- sa force réside dans 1 intransigeance envers hsm~ umversel et la désorganisation éco- 1 et dans plusieurs villes de Blanche Russie 
ven,: ?e pomt ~~ vue a tr~omphe ~ans l~s le monde capitali~te ~t dans une al!iance nomique _ ~u pa~s. C'est le . bu~ que se de nombreux meetings de . protestation 
conseils des allies, nous laissent pressentir de plus en plus étroite et sans reserve proposent a la fois les organlsations po- tenus par les ouvriers les paysans et les 
de. nouvelles tentatives contre Je pays avec· le pouvoir des Soviets et les forces litiques et professionnelles du prolétariat représentants de l'opi~ion publique blanc­ 
qui e~t devenu le foyer dl'\ la révolution de la révolution mondiale. occid~_ntal. russienne, pour protester contre la situ ,; 
mondiale. . , • • . Que _l'A:ssernblée nationale n'oublie pas , Mais la coopération ou:'ri,ère .d'Occident tion créée par les polonais dans la partfe 

Ces ~en tatives vont a coup 13Ur e~re I qu~, r~umssant entre ses mains le pouvoir n en est ]?as e~core af!IVee la. Elle est de la Blan~he Russie Occidentale qu'ils 
co.~b1~ees a.v~c une_ nouvelle pre~sion exe_cu.tif et le pouvoir législatif, ·elle est capable neanm?ms de fair~ beaucoup dans occupent. L oppression et les violences de la 
~1h1:_air~ et diplomatique sil! l~s ~atrnna- 1 obhg~e _de vei;ter snr le Gouvernement et ce sens .. El~e ~d~ra par _la non ~eulement ~~blesse et des fonctionnaires polonais à 
liste~ d_ A"?gora, dont la hqmd_a~10n ~p- de ~eprune~ resol~men~ tous les écarts de la Rus~ie 1::,oyietiste,, m~1s aussi la cause 1 egard de. ]a popula,tion et de la culture 
parru.t a 1 Ent~nte,. comme condition sme celm-ci qm seraient mcompatibles avec de la revoluti?n proletarrnnne. En entrant blanc-russiennes ont pris des dimensions 
qua non _du reta~hssement de l'ordre et l~.s grandes ,lignes d'une politique qui da~s cette v01e, .e!le pe~me.ttra l'amélio- e;rayantes. T?ut. le mouvement blanc-rus­ 
de la paix en Orient. s impose et reprouver en premier lieu les r~tion des conditions d existence maté- s1~n est soumis a des persécutions achar- 

Le silence significatif du ,, Times", les coup~ ave~~les, 9u~l_quefois at!oces, que ~i,e
0
11e. de ses membres, les prolétaires nees, les écoles sont fermées, les enfants 

nouvelles tandancieuses de l'agence offi.- certams IDilieux n'hesitent pas a porter à cc_ident. . des refuges sont réduits à la famine· 
Gieuse ,,Reuter", les articles inquiets de ?eux qui ne sont préoccupés que des vrais Mamtenant encore l'hypothèse n'est pas l'emploi du dialecte blanc-russien est 
certains jom·naux alarmés par la nouvelle mterêts des masses travailleuses. Êxclue d'?ne. nouvelle ~ntervention des proscrit, les terres des réfugiés non r~- 
a.ventm~e de Winston Churchill ne, l~issent Nous désirons, nous sommes sûrs que R tat~ capi~~l~stes d'Ocm~ent, co~tre 1~ venus . sont réparties parmi les soldats 
place a aucun doute sur les ver1tables cela sera ainsi. · ussie Soviétiste. Cette mtervention, s1 polonais. Les arts bJanc-russiens sont 
lntentions du Gouvernement Britannique: Mais il importe que tant de courage elle se renouvelle, entrainera avec elle poursuivis, ainsi que le clergé et le. culte 
le . bouledogue angla~s est ~écidé à e:° tant de dévoue.ment déplo és sur les lai~ une nouvelle gu~rre, _une no~velle rup- en l~ngue du pays. Les nouvelles qui 
.fi.1?11· avec Angora, q~ ~e. laisse pas di- nes d' Anatolie et qui confribuent dirfcte- ture des rel~trnns mternationales, d_e parvie,nnent des localités blanc-russiennes, 
gerer en ym~e tran9.uil_hte les gros mor- ment à affaiblir le ca italisme, à a a- nouveaux sa~r~fices en hommes et en ri- ?ccupee~ par les Polonais, produisent une 
ceaux qu il s est adJuges comme sa part ver la crise dont il sluffre à ha.ter rNfure chesses materielles, non seulement pour impression douloureuse sur les blancs 
à. l'issu~ du ~assacre mo~d~al et 9}li se de la libération universeÎle, soient se- les paysans et les ou~iers ru~ses,. mais russiens qui vivent dans les conditions 
trouv~ etre 1 un _des plus seneux allles du i courus par ceux qui sont à l'heure actuelle ê~ii[e pour _les travailleurs ~ Oc~1dent. nor1.1:a~es su~ le trrritoire de la Fédération 
pouvoir dfls Soviets. ! chargés de for17er l'avenir du monde 1 PO';Irq~o1 toutes. les orgamsat1ons de Sovietiste. q est pourquoi des résolutions 

. L~ conférence )nteralliée qui va se ~e- / faut que l'Internationale Commun~fe la /00~e~atrnn ouvrière dans le mo?de de protestat10n, so~t votées continuelle- 
nu a Boulogne tirera les choses au clair. 1 parle, il faut qu'elle agise. :t ~ir, oren~. se mont:er les adversaires ment et adressees a tout l'univers civilisé 
i même Lloyd Georges ne parvient pas Faut-il s'a esantir sur cette . , eci es e l mtervent1on et s'unir en- contre les actes inouïs de violences que 

à entraîner à sa suite Briand et Sforza, patente qu'à ~Fésent d'Angora à Mvérite iemble a~n ?e la comba~tre avec toutes se permettent les délégués. Les représen­ 
nul doute qu'il ne s'assure la liberté de il existe en fait un front unique qu oscou /f orga3isatiol's J!rofessrnnnelles et po- tants, ~e 1;art blanc-russien ont envoyé 
monvements dont il a besoin en Orient.! autres communistes sommes sduve~· n_ou~ I }ques ,. u pr_o etariat. . un teleflramme à leurs frères souffrants 

Nous voilà face à face avec une situation j ment intéréssés à ce que le flanc ga~~he cia~~q~é~ C\Jour le1 relat10ns ,commer- f e la B a~che-Russie polonaise, exprimant 
bien délicate. En ce qui concerne la de ce front soit à l'abri de toute atteinte? en . . !'111, es far a guerre, n ont p~s eur certitu~e que prochainement leur 
Russie communiste, la situation est fort N'est-il pas clair d'autre part que la voh de~i1 :t ei: Reta~ les e~t.;~ les pays d'Occ1- peupl~ labon!n~x sera· délivré du joug des 
claire: des deux côtés de la barricade on d'une Assemblée qui réunit dans son sain la Rus·ie ·i ussie, ovie 1ste. Et pourtant ,,pans · Le telegr_amme adresse également 
sait que l'eau et le feu ne peuvent pas les représentauts de travailleurs du globe marché ;, -~ es1 dune d p_art un lll'!~nense au peuple polonais l;t question suivante: 
vivre ensemble, qu'on peut conclure toute entier et qui parle au nom de l'avenir et trie de 11 e e poo ~dits pour l_mdu~- ces violences de votre gouvernement 
espèce d'accords, de traités, etc. mais que des principes les plus hauts et les 1 urope cc1 entale qm ~ub1t s?nt-elles connues de vous'? Etes-vous 
tout cela ne sera accompli par chacune sacrés deviendra un grand réconforl i~ a~tuil.lemer un.e ép~U?nt3:ble et tOUJOUrS d accord avec elles OU bien que faites­ 
des parties que dans le désir de se mé- encou~agement sn rême our ceu '. ~, an issan e crise m us~rielle et c'est vous. pour les faire cesser'? Lés Blancs­ 
nager un peu de répit, avant une nouvelle battent là-bas el Anafulie lesx in~· se d'~utre part un t·p~ys qm _:peut fournir Russie_ns s'adressent également au III-e 
reprise dès hostilités. presque vides, contre un en~em· ms enormes quan i!es de. ~~tieres. premiè- Congres de l'Internationale pour lui de- 
Quant à !'Anatolie, le même état d'esprit, par toute l'industrie d'Occident/' secouru res .. flus If luisie ~ovietIS~e triomphera mander de protester devant tout le monde 

a même résolution animait jusqu'à pré- Mais si l'Internationale Corn . t ~api emeÎ i8 a de~orgamfati~n écono- des travailleurs contre les sauvageries 
sent non seulement les communistes, ce envoie en Orient de la con 1 l!lums e · · ique, ~ us es OU':fiers d Occident ga- moyennageuses dont i1s sont victimes 
qui va de soi, mais même les nationalistes.! l'encouragement aux prolétair!~ t'î}ô ~e fin;ror a ceitet rena1~san~e. Or, pour cela Une délégation élue par ces ineètings d~ 
Tout le monde, les meneurs des deux dent il doit ·ad, . e cm- i au a-yan ?Ut etablrr des relations protestation a prié le Conseil des Corn 

courants principaux en tête, était profon- un appel Si le 1;:!î[ta~~t !~::i~sem~n1 f01ter_ciaJes . ~e~lières et actives entre missaires du Peuple de la Républiqu; 
dément _pénétré de cet~ idée qu'il ne pas, à l'heure qui court en 't rein n es da t mre OVI~tiste ~t les pays d'Occi- F~_dératt1:e de Russie d'exercer une action 
peut exister d'entente smcère, durable verser défin"t" - ' e_a_. e ren- _en· e~ ouvriers ~Europe et d'Amé- diplomatique à se sujet auprès du _ 
f!t solide avP.c l'Europe, tant que l'impé- suppôts il 1 1;ement !da btourgeoISie et .s~s nque doivent contramdre les gouverne- vernement polonais. · gou 

, es , cepen an , assez orgamse, ments à entrer le plus vite possible dans 

e uvelle phase! 
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~~v:~1~v~udt~~~:~!~teâ~a\~nsi~irtl~~~ la fête de la oréuaration militaire à Il faut s' organi 
Nations oü siègent les représentants de la I' ( ,·100 du [onnre·· --- 
bourgeoisie italienne, organisatrice, à.LS 0[ a~ y ~- n est urgent d~ profiter du II~-e Con~ 

____ pogroms? Monsieur Albert Pirelli, gros grès de l'Internationale Co~mum~te poui 
, . . indnstriel italien, ne siège-t-il pas avec . . -- -. -. - . poser le fondemept d'une ligue interna- 

. L Internationale S?n~1cale Rouge , ~e les Jouhaux, les Ouedegest, etc? , Lundi dernier 20 JUm, la jeunesse pro- tionale des intérets de la culture com- 
Moscou 3: r~ç.u le 15 ~um, .de la Confédé- Ainsi les gens d'Amsterdam tendent l~tarie~~e ~es groupements de prepara- muniste. . . . 
r3:t1~n Générale du 'Irava.11. I~alte_nne, la la main droite aux,Pirelli, au représen- tion mi~ta1_re a ma~ifeste sou~ les yeux , Le~ communistes de ,Russ_1e travaillent 
dépêche smvant~: "La Confédération Gé- tant de votre gouvernement italien, Mi- des dé~egues du Il!eme Congr_es sa force, a creer un système _d enseignement qui 
nerale du Travail pi:opose de co?voquer chelis, aux gros expoliteurs et aux entre- sa cohesion, son dévouement a la cause forme des ho!Ilmes penetres de 13: co~cep­ 
le Congrè_s des Syndicats Rouges ~ Stock- preneurs comme Carlier au secrétaire de la lutte du prolétariat. tion co~mumste ~u m?n~e et des instincts 
holm ou a Reval e~ le retarda_n~ Jusqu'en des usi~iers métallurgistes de France, A 1 heure de l'après-midi, des milliers commumstes,, prepares a constr~I.I'e de 
août your conna~tre les décisions du Pinot, etc, en somme aux soudoyeurs des de travailleurs moscovites étaient déjà mains de maitres la nom:elle so~H;~ col­ 
Congr~s d_e la, IIIeme I~ternationa~e et bandes contre-révolutionnaires, et a·e la rassemblés sur le ,,Stade Rouge du Mont lactive. Pour le moment 11 a. éte fait r~­ 
:p~ur élargir _l ordr~ du' Jour e~ ~u1 ad~ main gauche ils vous envoient 50 mille des Moineaux pour assister à la fête de letlvement peu dans ce sens. les ~ond~-. 
J
01
g~ant .la d_iscussrn~ d ordre genera~ sur lires, comme marque de leur solidarité la préparation militaire. Ils avaient pris tions. dans. lesquelles nous de:vo~~ ~~ 

Ia situation internationale , des syn~icats prolétarienne. place sur des bancs le long de la tribu- sont mvrai::;emblablem_e~~ malaisées, c ~t 
et sur le programme de l Internationale N . 1 fr t . ne tandis que d'autres se disposaient l'état de guerre, la misere ex?'eme, et il 
Syndicale à ce sujet". . ous ne croyons p~s. que . a ra ern.isa- , ' 1 t d 11" faut bien souvent aller à tatons pour 

. , , . _ tion avec la bourgeoisie soit compatible sur es ~en es es co me~. .• v r la bonne route, revenir dix foi." 
Nous, qelegues .de divers p_ays au Con avec la défense des intérêts de la classe Les détachements de Jeunes ouvriers trou e.. , er avant même d'avoir 

grès de 1 Inte~n:1trnnale Syndicale Rouge, ouvrière. Mais s'il y a en Italie des mi- et ouvrières des groupements de prépa- en ar~I<::re, s avadc s d'auxiliaires. Néan­ 
avon~ lu ce telegra:r

1
me avec eto~~ement. litants syndicaux qui croient qu'il faut ration militair~, les élèves des cour.s de org.amsl~ ~~~e c!s{1racée et, nous semble- 

R~t~i der le Co~~-res ~uand les / • des malgré tout rester dans l'Internationale sports et des ecoles de culture physique, m?rns . e iustement 
deleg~és so~t. déjà presents, retarder le d'Amsterdam et sortir de l'Internationale tous rangés ~n or~re sur le Stade Ro:ige, t-il, ~race J avons ~n besoin infini de 
Congt ès apres que le~ plus gran1s _eff~rts Syndicale ,Rouge dont le seul crime est tout cela présentait un tableau grandiose. Mais nousdes étran ers des membres 
et l~s pl~s &randes dep~nses ont ete faites d'être pour la ré~olution sociale et pour Ces m~sses de jeunes prolétaires faisaient nos l'~~:~r~ement et g autres spécialistes 
pour ~emr a_ Moscou a travers les fils la dictature prolétarienne, s'il y a des ressortir leur muscl~s, co1:1,rba:r~nt harmo- de 

1 1
f ·e adhérents au communisme. 

barbele~ poses par les gouvernem~nts gens qui pensent ainsi, qu'ils le décla- ~ieusement l~ur~ ~rti?ulat10_n~, ~ls se sont l! !a?~ri~r d'entre eux travaille en effet 
bourg~ois de tous les .pays, ~e~ar~er le rent franchement et une fois pour tou- librement assimiles ~ art i:n1litaire afin de dans -a3es ays qui dépassent de beaucoup 
Congrès alors que plus~eurs delegues o~t tes! Pas de politique à double face! Le combattre po~r la révolution. la Russie ~u oint de vue mdustruel, pays 
n_i1s des mois :pour venir a. Mosc?u (Ame- manque de franchise, l'équivoque entre-l Podvoïski passant la revue, félicite les où le dévelo P ement du capitalisme a 
rique, Argentine, Australie) s entendre tenue parmi les ouvriers les méthodes jeunes bataillons en l'honneur de la IIIè- · · 1 tpp urs a' prendre cer- 1 f ' d 1 r ta de m in ' oblige es en reprene avec eurs re~e~ e c a~se, e r r ai.- de diplomatie bourgeoise ne sont pas de me Internationale; en réponse un joyeux taines mesures pour élever le niveau mo- 
~en~nt le qo~bres serait porter un p~e- mise ici. hourra" se mariant aux sons entrainants · · bli t ire augmentation judice considérable au mouvement ouvrier " , , . . , 

1 
ral (Instruction o ga 01 , . . 

t 1 dé . 1 t C'est pourquoi nous nous adressons à de 1 Internationale exécutée par une mu - des anné es d'école installation de me- e e esorgamser pour ong emps. . . it d d' h t t tit b ill t ' , ité to te 
. . vous, ouvriers d'Italie. Forts de notre ti u e ore es res, re.:n 1 rr af!lmen · thodes modernes etc ... ). En vert e ~ s 

Pour quelle raiso? nous pro~?se-t-o_n conviction et de l'enthousiasme qui amine En colonnes reguhe_res, les detach~- ces mesures sont des présents hypocrites, 
d~ reta~der le Cong~es~ Parce _q~ ~1 serait les prolétaires révolutionnaires de tous ments succèdent aux detache?1ents et ~e- car ce qui est offert a~x masses, ce,_so_nt 
necess_aire de co~naltre les décisions du les !pays, nous vous disons: ,,Méfiez-vous filent p~ndant une heure entière au pied des connaissances empo1sonnePs par l idée­ 
Congre!..,, de l_a IIIeme Internat10nale, C9~- de la diplomatie et de la duplicité, allez de la tr~bune, dans laque.He . se trouvent logie bourgeoise. Malgré cela nos cam.a­ 
~umst.,. Mais Il?~S 3:vons la fa~ulte d as- droit au but. Si votre majorité croit que les representants du prolétariat du monde racles américains, allemands, français, 
sister _comme dele~ues ot~. auditeurs au les intérêts de la classe ouvrière italienne entier. hollandais et autres considèrent avec se- 
9o_ngres Commun~s!e, . d échanger nos exigent la participation à l'Internationale Les camarades étrangers félicitent ces rieux la pratique de l'e1;1seig0:ement dans 
idées avec les delegues syndicaux des d'Amsterdam, si vous croyez que la col- jeunes ouvriers, représentant la f~rce leur pays et tirent ne?essa:rremen_t de 
auti:es pays et de prendre ~~s~ute col: laboration des classes et la· paix sociale combative organisée. Avec un~ part1c_u- leurs observations une r1c~e expérience. 
lectryement telle ou telle décision, qui libéreront l'humanité de la misere de la lière chaleur, on accueille les Jeunes fil- Cette expérience, rendue feconde :{>ar les 
coll'yie_nt. Nou~ ne comprenons .P~~ pour,- famine et de la ruine; si vous croyez les qui passent en rangs harmonieux. ~a conceptions cornmuni.stes, a une en?rme 
quoi 11 faut, a (l' ~ropos des . décisions a cela, allez tout droit à Amsterdam, sans jeune génération des. ouvriers affranchis valeur pour l'organisation ~e l'enseigne- 
prendre ~u Congrès Communiste, retarder détours diplomatiques, et que seuls ceux marche fière et hardie. ment de la culture commum~te. . . 
le Congres ~y.ndi?al de _q~elques mo.is. qui estiment pernicieuses la t~éorie et Voici qu'on commence les exercices Guillaume ~ie~k~ecl_l.t avait, !111lle fo1:' 

La Confédération Generfi:le Itahen?.e la pratique de l'Internationale d Af!lster- militaires. Tout l'espace s'anime au corn- raison quand il écrivait que 1 Aetat bout · 
prop~se d~ r~tarder le Congrès parce qu il dam viennent à nous! que ceux qu~ fon- mandement d'ordres invisibles et au son geois tient dans sa main, en me1;11e t?mps 
faut clar~!r 1 ordre d~ J.OUr. Mais cela o_n dent leurs espoirs non dans la paix so- de la musique. Des milliers de jeunes que la presse .et la ~as_erne, .1 enseigne~ 

. peut le. ~aire sans qu aucun r~tard ne so~t ciale mais da~s la guerre de. class~s, que gens sveltes et bien musclés se ?ouchent me.nt, qui, devient ainsi un mstrument 
api:ior_te ~ la te~ue du Congrès, Les dëlé- ceux qui voient dans la r~vo~ut10.~ so- comme un seul homme, se relèvent, se puissant d as~ervissement ~oral pour les 
g.ues ltal~ens qu~ sont déjà v_enus en Rus- ciale et la dictature du prolétariat l 1ss~e portent sans un son, à droite et à g~u~he,, masse~ laborieuses. Ce serait u1;1e erreur 
sie et qui connaissent la duree du v?yage, de l'impasse dans laquelle la boucherie élèvent en un seul instant des milliers de croire que dans les ,~tats ou le ~O:U· 
comprennent très bien que ce serait une internationale a mis l'humanité, viennent de bras comme une forêt de muscles fle- voir appartient encore a la bourgeoisie, 
folie, alors que deux semaines seulement dans l'internationale des Syndicats Ouvriers xibles. les communistes pourro?t réaliser dan_s 
nous. séparen~ de la da~e fixée, de ,retar- Révolutionnaires. Les exercices d'art militaire et d'escri- l'ens~ignement une pai:ti~ un tant .soit 
der. le Con~res sous prétexte 9-~e 1 ?rdre Les délégués des ~yndicats ouvr.ie~s me exécutés par telles et telles. écoles peu 1mport~~te de le~r idéal com,mumste. 
du JO~r est mcompl~t ', Chaque délégation-> révolutionnaires de divers pays arrives montrent avec quel succès la Jeunesse I;~ bourgeo1s1e, ne laissera pas , échapper 
et meme chaque delegue--peut prop?ser au Conzrës consntunr <le I'Internattonale ouvrière s'est efforcée d'acquérir à la l mfluence q1;1 elle exerce, sur 1 enseigne­ 
d'élargu' ·ou-.i.lo r~Btrelndre I ordre du Jour Syndicile Rouge ne doutent pas. q~e le perfection le métier de la guerre. ment popula:rre, tant ~u elle . co'D:servera 
et demander qu y fi1urent toutes les prolétariat italien repousse toute idée de L dé t t· d a nastique ryth- le pouvoir. Or le travail des Instituteurs t. · té t · lét · 'S de li • es emons ra ions e oym · t t d t t 1 t · · ants ques ions, in eressan es pro aire paix sociale et de collaboration des . li . on de la musique commums es e e ou es par acip l tif . . nuque accomp es au s , 1·· t ti bli dh t corn eurs pay_s respec s. . ,. . classes. Dans la mesure où 11 rejettera russe re résentent une singulière danse a 11?,S rue ion p~ ique 8: ran au ,- 

Notre etonnement devient de l indigna- cette idée dans la mesure ou il verra . P . t· l' ttention 'des spec mumsme a une enorme importance ge- . d 1· 1 3è · .· • · . . . massive qm cap ive a - . 
1 t~on quan nous. ~son.s a .. me proposi- dans la lutte révolutionnaire une issue tateurs Les assistants ap laudissent invo- nera e. . . 

tion de la Confe~eration Italienne. T:an~- pour toutes les aspirations de la classe 1 ntair~ment au r thme Îe la danse. . Nous. traversons une période ~e gran~~ 
porter le Congres a Stockholm ou a Re- ouvrière il · se détournera de l'Interna- 0 . .bY d 

1 
. ff t révolution où le monde bourgeois est deJa. 

val: Avez-vous bien réfléchi à· cette tionale 'd'Amsterdam qui organise le Les exercices li res e _cava ene O ren condamné. Nul ne peut prévoir à quel 
proposition? Auriez-vous entrepris des sabota e de la révolution sociale et un tableau encore plus pittoresque. moment précisément et où exactement se 
pourparlers a".ec. les gouver~10men.ts , es- enverr~ ses délégués au Congrès int~rna- ~es ~xercices dans le style du ~~bleau produira l'explosion, mais !e carac~r.e 
thonien ou suedo1s en vue d obte?1~ 1 au- tional des Syndicats Rouges qui aura lieu allegor1qu~: ,,13; c.~ute du 1:yra?. sont fatal de la revolution mondiale est ev1- 
torisation de tenir .sur le~r te~Trto1~e le à Moscou le l-er Juillet prochain. ~ne te~t:ati.ve ~eu~sie pou~· allie~J mstruc- dent.. " , 
Congrès des Syndicats revolut10~na1res'? u Moscou'? Nous soumet- tion militaire a l mstruct1on theatrale. . Il ~m ·or~e qu'a l'heure de cette revolu- 
Prendriez-vous sur vous la garantie de la Am~terdam . 

0 
t rolétaires or a- Des esclaves tendent leurs muscles sous hon 11 y ait dans chaque pays un groupe 

sécurité de tous les délégués qui vien- t~n~ â .. rrre J?geiî~~·~l de la questio~ le fardeau du travail, s'épuisent sous le compact d'instituteurs communistes sa.­ 
Dent bien souvent illégalement des pays nise~ aie, a ~o .1 , . . · fouet du tyran, ploient l'écb.ine, rampent chant ce qu'ils ont à faire, afin de pou- 
démocratiques? Aucune des délégations Vive le Proletariat Revolutrnnnaire devant lui tombent et se relèvent, mais voir orienter solidement l'opinion publi- 

~e se prononcerait contre le transfert du d'Italie! . . . . vient un jo~r où ce travail imposé dépasse que ~a.:ns ce don_iaine. 
Conarès dans un centre quelconque de Vivent les syndicats revolutionnaires! leurs forces. Dans lems mouvements ap- Voila pourquoi-nous avons besoin d'une 
l'Eu~ope Occidentale. Nous tous, les dé- Vive la révolution sociale mondiale! paraissent des protestations subites ?on- association internationale des membres de 
légués russes: compris, serions heur~ux Le Conseil International des Synd'icats tre la tête coitf~e d'?!'· Les protestations la culture commu~ist:. Nous espérons q~e 
non seulement de convoquer les prochams ouvriers: vont croissant, JUsqu a les embr:asser tous, pendant 1~ Congres 111 nous sera permis 
congrès ch~z vous , en Italie, , ~ais_ de Secrétaire Général: A. Lozovski: en une chaine puissante, _representant ,la d~ _nous reuntr: avec les délég?,és . en une 
transférermeme le present congres a Milan. Bureau· Rosmer Drni- solidarité des esclaves, ou les bras su- serie de conferences pour etudier le 
,Garantiriez vous le voyage et la sécurité t Les ..//tfîtres Ju kert Zipérovitch' nissent. Tous les dos se l'edressent, tous questions d'enseignement public et que 
des délégués, ou estimer~ez~vous que. ces rov, a yn, ec ' · les hommes marchen~ de l'avant et le d: ~es ?~n!érences surg~ra l'association 
questions ne sont que details acce~so~res? Pottr '!.es délégations: tyran tombe sous . 1 attaque des forces a~ns1 ~efi~ie ou du moms son bureau 
Nous sommes profondément attristes et . . . organisées du travail. d orgamsauon. 

indignés d'une telle proposition qui ·est Russie: Andreev, Sergu~ev, Schmidt. La jeunesse prolétarienne de Russie, en 
faite au nom du :prolétariat italien al~rs Fr an ce: Rosmer, Tomass1, Godonnèche: démontrant sa force . devant l'E~t-M,ajor 
qu'il n'en a certarnement pas. eu connais- A 11 e magne: Heckert, Bancmann, de la révoluti,on mondiale a :prouve qu ell~ E. 
sance. Nous sommes ~ersuades, que. les Schonack. est prête, quelle est apte a s~ _mettre a n France. 
prolétaires d'ltalie, qm pe~dant plusieurs An g 1 et erre: Watkyn, Ulett, Murphy. la disposition de ses frères militants du Ker et Cacbin chez les mineut"S 
années de lutte ont do~ne ~es p_reuves Et a t s _unis d' Amérique: Elyn, monde entier. . de. la Moselle. 
d'énergie et d'a~deur, revolut10~n.aire n~ Dixen, Haywood. Malgré lu. faim et le~ privations que . Dimanche nos camarades, Ker ~iarcel 
peuvent pas trait~r d un~ mamère au.ss11 E . Nin Ibanez Arlandis. souffre actuelle~ent la Je1;1ne~se_ prolé~a- Cachin, délégues par le Com·té n·: t,e 
formelle, aussi diplomatique la q~es~10n s Pagne. ' ' rienne de Russie, elle a reuss1 a mamer Kirsch secrétarre fédé 

1 
· 1 . 11 ec ur, 

q~ü agi~e si .profondément les proleta1res 
I 

Ca~ ad a: Morgan. les armes. Librement. et joyeusem_ent l.a Lorrai~e ont donné a ~i i:s mmeurs ,d~ 
revolut1onnmres de tous les pay~. Su 1 s se: Boms, Brunner. jeunesse ouvrière respire dans la repu_bh- nion publique dans la f<fr~ nge .une ~u 

Que signifient donc ces pro~os1tions?. Les HO 11 gr i e: Kiraly, Landler, Szanro. que soviétiste. Elle se dével~ppe rapide- la ville. Plusieurs rnillie ~t Jill ~omme 
dirigeants de la C.G.T. d'Italie voudraient- HO 11 ~ n de· Caton Devisser. ment et se prépare à devenir une force de fer et de houille y a 1::; t . e tnuieurs 
ils, en dépit d~ l.a volonté des masses, r~mpr? N , .. Stosbad Nilssen. invincible, un bouclier ~fficace et solide acclamé le communisme ss1s a1en e on 
avec l'lnternat10nale Rouge des Syndicats Orve g e. . ' . . K de la révolution internat10na.le. La. réunion av ·t - · · . , . 
S'ils trouvent plus convevenable pour p o 1 o g ne: MaciaJewsky, Glmsky, a- M. PAVLOVITCH. filé dans !\.lg ai ete recedee d'u_n de· 
eux la seciété des syndi~aux réformistes mo~ki. . ouvrières· J~1~~tuque quatre 1!1us~q.U"'' 
d'Amsterdam q_u'ils le decla:rent fran~he- Autriche: Kontschoner. . ::::1111::m::11::11::::11111111::11::::a::11::aa::maaaaaaumama::m:::.11M quatre sectons s n.kur conc~u~. \ m _. 
ment devant le monde .entiei:: Ils, n ont Bu 1 g a r le: Dmitrov, Kovaiev, Ta- E sentées. Y cales étaient repre- 
pas dédaigné les 50 m~lle lires a eux batchkin. ANNONC , La manifestation · · 
adressées par les gens d Amsterdam pour A t ra 1 i e· Howie Earsman. mise d'un dra ea se termrna par lu. .[lj- 

lutter contre les fascistes. Ne croyez pas L. us b · g· Bdkovac Zeuor Les délégués au 3-me Congrès, travail - rf. Hi au gl'?l!,Pe de·la. loc~h 
que dans la lutte contre la terreur u x e m ou r . , . lant parmi les ouvriers juifs, ou interes • " wmamte", du 7 ju.m). 
blanche, Amsterdam pou~ait faire pl~s. Dan e marc k:. Johansen. . sés à ce travail, sont invités à se rendre Publié l'--••-- . _ 
Si ses leaders ne s'occupaient exclusive Yougo-Slav1e: Pavlovitch, Korun, au :eureau Central de la Section Juive par la 
ment que de la propagande en fa~eur de Djakovitch. auprès du Comité Central du Parti Com- 
la paix sociale et de A la collabora~i~n des Me xi q u e: Ramirez. muniste de Russie (Vozdvijenka, 6, c.ham- 
classes avec cette meme bourgeoisie or- bre 50+51. 
ganisatrfoe des pogroms ~ans tous les ~ Reception chaque jour, excepté le di- 
pays? -Est-ce que ceux q:ii. vous ont en- ~ manches, de 15 à t 7 heures. 
voyé 50 mille lires ne participent pas aux 

A la Confédération Générale du Travail, 
à toutes les Fédérations, Bourses du 
Travail et à tous les syndiqués d'Italie. 

r. 

N. Krouspkaia. 
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